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Ch. 2 LE COURANT ELECTRIQUE DANS LES METAUX 
 

I.    CONDUCTEUR OU ISOLANT ? 
· Les matières qui laissent passer le … 
. Tous les métaux sont des  conducteurs mais ce ne sont pas les seuls (ex : graphite) 
· Les matières qui ne laissent pas passer le courant électrique sont des …. 
 
II. LA MATIERE EST CONSTITUEE D’ATOMES 
Toute substance vivante ou non … 
 
Symbole des atomes  
Chaque sorte d’atome a reçu un symbole. Ce symbole est constitué, en premier, d’une lettre 
majuscule éventuellement suivie d’une lettre minusc ule.  
 

NOM 
FRANÇAIS  

Origine du nom de l’atome SYMBOLE  

Aluminium  Latin, alumen = alun  Al  
Argent Latin, argentum  
Argon  Argon Grec, argos = inactif  
Azote  Grec, nitron genes = formation de salpêtre   
Carbone  Latin, carbo = charbon   
Chlore  Grec, chloros = jaune verdâtre, de sa couleur  
Cuivre  Latin, cuprum = chypre   
Fer  Fer Latin, ferrum   
Fluor   Latin, fluere signifiant flux ou fondant   
Hélium  Grec, hélios = soleil   
Hydrogène  Hydrogène Grec, hydro genes = formation d’eau   
Magnésium  Le nom magnésium provient du nom grec d'un district de Thessalie 

appelé Magnesia. 
 

Néon  Grec, neos = nouveau   
Oxygène  Oxygène Grec, oxy genes = formation d’acides   
Phosphore Le nom dérive du mot grec fosforos, ce qui signifie porteur de 

lumière. Le nom a été attribué au fait que le phosphore blanc émet 
de la lumière visible dans l'obscurité quand il est exposé à l’air 

 

Silicium  Du latin silex, ce qui signifie caillou ou silex   
Sodium De l'arabe souwad = salsola. La salsola soda, est une plante riche 

en carbonate de sodium. Le symbole du sodium est associé à son 
nom allemand : Natrium. Ce nom descend du latin et de l'arabe 
natron, qui désigne les cristaux naturels de carbonate de soude 

 

Soufre  Vient de la racine indo-européenne suelf (brûler sous forme de feu 
qui couve) et du latin sulfurum (pierre qui brûle). 

 

Zinc   Allemand, zink = nom de la forme donnée au métal à la sortie des 
fourneaux (protubérance) 

 

 
III. Evolution du modèle de l’atome au cours de l’h istoire 

450 av. J.-C. 
Le mot atome vient du grec atomos qui signifie : qu'on ne peut diviser. Dans la Grèce antique, il y a presque 2 
500 ans, le philosophe grec Leucippe et son disciple Démocrite ont suggéré que toute matière était composée 
de particules infimes et invisibles à l'œil nu. En admettant que l'on puisse briser un objet en 
fragments plus en plus petits, raisonnaient-ils, il y a forcément un moment où l'on atteint le plus petit morceau 
de matière qu'il soit possible de casser. L'atome était le plus petit morceau de matière que l'on pouvait isoler. 
 
De 450 av J.-C. jusqu'au XVIII ème siècle. 



Classe de 3ème. Partie 1 : la chimie, science de transformation de la matière               Ch2. Le courant  électrique dans les métaux 
 

Dalton proposa une autre symbolique : hydrogène azote phosphore soufre iode zinc 
gold silver … 
 

Dalton, chimiste et 
physicien anglais, fondateur 
de la théorie atomique 

J.J. Thomson physicien 
anglais. Découverte de 
l’électron. Prix Nobel de 
physique en 1906. 

Représentation du modèle de 
Joseph John Thomson appelé : 
« pudding ». 

Les connaissances progressent doucement sans le secours de l'atome. Du fait de son impopularité, la 
théorie de Démocrite fut rejetée. C'est le règne des alchimistes et de la théorie des 4 éléments proposée par 
Aristote. Aristote classe la matière en 4 éléments : 
- le feu (chaud et sec) 
- l'air (chaud et humide) 
- l'eau (froid et humide) 
- la terre (froid et sec) 
 
Début du XIXème siècle : 
John DALTON  (1766 – 1844) réveille au début du XIXème siècle, la théorie de l’atome de DEMOCRITE 
restée en complet sommeil pendant plus de 20 siècles. La découverte d'autres éléments, amena de 
nouvelles représentations. Il publie en 1803 les 1ères bases scientifiques de la théorie des atomes 
et propose une première liste de symboles représentant différents 
atomes. Dalton considère que la matière est faite d'atomes de forme sphérique pleine             
qui ont la propriété d'être indivisibles. 

       
 
 

 
Fin du XIX ème siècle : modèle du « pudding » et découverte d’une mystérieu se particule : 
l’électron 
Ce n'est qu'à la fin du XIXème siècle que la notion d'atome comme particule indivisible fut mise en doute.  
 
 
 
                                          
 
 

Modèle du « pudding »                                                                                                                                
 
Expérience de Rutherford (1911)                                                                                                           
               

Le physicien britannique Ernest RUTHERFORD (1871-1937), s’intéresse au début du 
XIX ème siècle, à la structure de la matière. Il cherche à savoir comment les charges positives 
et négatives, récemment découvertes, sont organisées dans un atome. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Rutherford bombarde une fine feuille d'or avec des particules alpha (noyaux d'hélium chargé positivement et émis 
par des atomes radioactifs) de taille bien plus petite que les atomes d'or.  
En s'appuyant sur les connaissances de l'époque sur la matière, il s'attend à voir les particules rebondir sur la 
feuille d'or.  
Il est stupéfait de voir que la plupart de ces particules αααα la traversent, comme si elle était faite de « trous ».  
Il observe en effet que seule une infime minorité de particules αααα semble rebondir sur la feuille d'or : une sur 
100 000; de plus, la grande majorité des particules alpha ne sont pas déviées par la traversée de la feuille.  
Parmi celles qui traversent la feuille d'or, certaines sont déviées et d'autres ne le sont pas. Il en tire rapidement une 
conclusion qui remet en doute l'idée admise jusque-là que les atomes sont des sphères pleines assemblées de façon 
compacte. 

Ernest Rutherford (1871-1937), physicien 
britannique, fondateur de la physique nucléaire. 
Prix Nobel de chimie en 1908. 

Description de l’expérience de Rutherford (1911) 



Classe de 3ème. Partie 1 : la chimie, science de transformation de la matière               Ch2. Le courant  électrique dans les métaux 
 
Exploitation :  

1. Choisir, parmi les analogies suivantes, celle qui vous traduit le mieux l’expérience de  Rutherford : 
a. des joueurs de tennis qui envoient des balles contre un mur 
b. un enfant qui jette du sable à travers un grillage à larges mailles 
c. un chasseur qui tire des balles de chevrotine à travers une feuille de 
papier. 
 
 
 
 2. Pourquoi cette expérience remet-elle en cause le modèle de l'atome comme 
sphère pleine ? 
     
 
    
 

 
 

  3. Sachant que 2 particules chargées positivement se repoussent, expliquer pour quelle raison certaines particules  α  
traversent la feuille d'or en étant déviées. 

      
 
 

4. Certaines particules α traversent la feuille d'or sans modification de leur trajectoire. Formuler une hypothèse 
justifiant ce résultat expérimental. 

L’atome est essentiellement constitué de vide : structure 
lacunaire de la matière. 
L’atome est constitué d'un noyau autour duquel gravitent les 
électrons.  
Le noyau est 104 à 105 fois plus petit que l'atome.  
L'atome est constitué de beaucoup de vide et est 
électriquement neutre. 
 
1925 : Le nuage électronique et la théorie quantique 
Une affaire un peu nébuleuse : Werner Heisenberg démontre qu'il est impossible de connaitre en même 
temps la vitesse et la position de l'électron. Erwin Schrödinger en 1926 amène à proposer un nouveau 
modèle de l’atome. Dans ce modèle de l’atome probabiliste, l’électron a une probabilité de présence en un 
point donné. On représente l’atome par son noyau et la position possible de l’électron par une 
concentration de points (plus il y a de points plus l’électron a de chance de se trouver dans cette région) 
 

IV. Répondre aux questions suivantes sur l’historiq ue : 
1- Que signifie le mot atome ? 
    Le mot atome vient du grec atomos qui signifie : qu'on ne peut diviser. 
 
2- Quelle autre théorie était opposée a la théorie de l’atome ? 
    La théorie des 4 éléments. Aristote classe la matière en 4 éléments : le feu, l'air, l'eau, la terre 
 
3- Quel scientifique a repris des siècles après Démocrite l’hypothèse de l’atome ? 

Au XIXème siècle Dalton reprend l’hypothèse de l’existence de l’atome pour expliquer les résultats de 
Lavoisier 

 
4- De quoi est constitué un atome ? 
     Un atome contient des électrons et un noyau. 
 
5- Qui a mis en évidence l’existence des électrons ? 
     C’est Thomson 
 
6- A quel modèle de l’atome correspond chacun des dessins ? 

 La feuille d'or est 
bombardée par 
les particules α 

Certaines particules 
α ne sont pas 
déviées tandis que 
d'autres le sont. 
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Modèle du Pudding 
(Thomson) 

Modèle planétaire 
(Perrin, Rutherford et Bohr) 

Modèle probabiliste 
(Schrödinger) 

 
 

V. Conclusion : les modèles de l’atome 
Le modèle du Pudding 
L’atome est une sphère de matière positive dans laquelle sont inséré des électrons (matière négative) 
 
Le modèle planétaire 
En 1911, Rutherford propose un modèle dans lequel les électrons (matière négative) sont en mouvement 
autour du noyau (matière positive). Les électrons ont une trajectoire précise et entre le noyau et les 
électrons, il n’y a que du vide 
 
Le modèle probabiliste 
Le modèle planétaire est actuellement dépassé car on a mis en évidences que les électrons étaient en 
mouvement autour du noyau mais pas sur une trajectoire précise (grâce au principe d’incertitude d’Heisenberg). 
Donc plus la densité de points sera grande, plus la probabilité de chance de rencontrer l'électron sera élevée. 
Remarque : Plus le nombre de points est important, plus la probabilité de présence de l’électron 
est grande. 
 

VI. L’ESSENTIEL : 
 
Remplir les paragraphes suivants grâce au texte de votre livre p : 34-35 
 

1) Les constituants de l’atome 
 

2) Le classement des atomes 
 

3) La nature du courant électrique dans un métal 
 
 

VII. EXPLOITATION DE DOCUMENTS 
 
Exploiter les documents de votre livre p : 36 et p : 37 (Livre Microméga Hatier) et répondre aux 
questions. 
La construction de la classification des éléments   p : 36 
De l’or dans les circuits imprimés                                      p : 37 
 
 
 
 
 
 
 
 



Classe de 3ème. Partie 1 : la chimie, science de transformation de la matière               Ch2. Le courant  électrique dans les métaux 
 

VIII. L’ESSENTIEL : 
 
Remplir les paragraphes suivants grâce au texte de votre livre p : 34-35 
 

1) Les constituants de l’atome 
Tous les corps sont faits à partir de particules extrêmement petites : 
les atomes. 
Les atomes ne peuvent pas être vus à l’œil nu car leur dimension est 
de l'ordre du dixième de manomètre (1 nm = 10-9 m). 
Un atome est constitué d'un noyau autour duquel tournent des 
électrons (fig. 1). 
Chaque électron porte une seule charge négative. 
Le noyau contient autant de charges positives qu'il y a 
d'électrons. Ainsi la charge totale de l'atome est nulle. 
Bien que 100 000 fois plus petit que l'atome (fig. 2), le noyau 
renferme quasiment toute la masse de l'atome (la masse des 
électrons est négligeable). 
L'atome est donc essentiellement constitué de vide. On dit qu'il 
a une structure lacunaire. 
 
CONCLUSION :  L'atome est formé d'électrons en mouvement autour d'un noyau chargé positivement. 
L'électron est une particule chargée d'électricité négative. 
L'atome est électriquement neutre et a une structure lacunaire. 
Sa masse est pratiquement égale à cette de son noyau. 
La probabilité de présence des électrons est plus grande dans les zones 
sombres. 

 
2) Le classement des atomes 

On compte aujourd'hui une centaine de sortes d'atomes répertoriés 
dans la classification périodique des éléments (voir au début du livre), appelée aussi tableau de 
Mendeleïev, du nom de son initiateur. 
Chaque atome ne diffère de ses voisins que par le nombre de charges positives contenues dans son noyau, et 
donc par le nombre d'électrons qu'il contient (fig. 3 et 4). Les électrons sont tous identiques quel que soit 
l'atome considéré. 

 

 
 

3) La nature du courant électrique dans un métal 
Si nous insérons différents matériau dans un circuit électrique, nous 
constatons que les métaux sont conducteurs. 
Par ailleurs, l’examen microscopique montre qu’un métal est constitué 
d’un empilement régulier d'atomes (fig.5). Cette disposition spécifique 
aux métaux permet à certains électrons de se déplacer librement ; on les 
appelle de « électrons libres ». 
Dans un circuit fermé, la tension du générateur crée un mouvement 
d’ensemble des électrons libres, du signe  - vers le signe +, constituant 
le courant électrique. 
    

Fig. 1 : Atome de carbone. La charge négative est 
répartie dans le nuage électronique  qui entoure 
le noyau. 

 

Fig. 2 : La probabilité de présence des électrons 
est plus grande dans les zones sombres. 

 

Fig. 3 : L'atome d'hydrogène H  est le plus 
simple : il compte un seul électron. 
 
 
 
Fig. 4 : L'atome d'aluminium Al  contient 13 
électrons dans son nuage électronique.  

Fig. 5 : Les électrons d’une lame métallique 
se déplacent de façon anarchique. 
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CONCLUSION : Dans un métal, le courant électrique est dû au 
déplacement des électrons libres de la borne négative vers la 
borne positive du générateur ; c'est-à-dire l’inverse du sens 
conventionnel du courant. Un isolant ne possède pas 
d’électrons libres. 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

L’essentiel : 
Structure d’un atome                         Le courant électrique dans les métaux 
 

 
 
 
Exploiter les documents de votre livre p : 36 et p : 37 (Livre Microméga Hatier) et répondre aux 
questions. 
La construction de la classification des éléments   p : 36 
De l’or dans les circuits imprimés                                      p : 37 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Fig. 6 : Dans un circuit électrique fermé, les 
électrons libres d’un métal se déplacent du 
signe – vers le signe + du générateur. 
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